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Les travaux y relatifs ont été
lancés le week-end écoulé
par Jean-Fidèle Otandault,
membre du comité perma-
nent du bureau politique
du PDG. Ils consisteront à
reprofiler, recharger en la-
térite et compacter les
voies pour améliorer les
conditions de circulation
dans le cadre d’un vaste
programme de remise à ni-
veau des voies de commu-
nication dégradées de la
cité pétrolière.

CE sera au grand bonheurdes riverains et des autresusagers. Le membre du co-mité permanent du bureaupolitique du Parti démo-cratique gabonais (PDG)

Jean-Fidèle Otandault, aprocédé, samedi dernier,au lancement des travauxde réhabilitation de deuxdes voies secondaires dudeuxième arrondissementde la capitale économiquedu Gabon.L’opération va toucher,plus tard, les autres voiesde communication qui sontdans le même état. A l’ins-tar de celle du quartierCôte d’Azur. Mais pourl’heure, elle concerne cellepartant du tournant à der-rière l’usine de productiond’eau potable de la Sociétéd’énergie et d’eau duGabon (SEEG). Et celle quitraverse la zone appeléePersistance, au départ duquartier Transfo. Les tra-vaux seront exécutés par laSociété de construction ettravaux publics (Soco-TP),une entreprise citoyenne
qui a bien voulu mettregratuitement ses engins àdisposition. Jean-FidèleOtandault a situé cette ac-tion dans la suite logiquede celles antérieurement

posées au bénéfice de lacité pétrolière avec l’appuiincommensurable du pré-sident de la République AliBongo Ondimba.Ces routes n’ont jamais été

aménagées. Elles consti-tuaient donc un véritablecalvaire, en saison despluies surtout, pour les ha-bitants de ces quartiers quiattendaient depuis des dé-cennies que les autoritéscompétentes s’intéressentà leur sort. Il y a un peuplus d’un mois, le membredu comité permanent dubureau politique du partiau pouvoir avait fait le tourd’un certain nombre deroutes non bitumées de laville de sable pour en ap-précier leur état et leur ni-veau de service. Le constatfait ce jour-là l’a amené àmesurer l’ampleur de la si-tuation. Et à comprendrece qui lui restait donc àfaire. D’où les travaux lan-cés le week-end écoulé, quiconsisteront à reprofiler,recharger en latérite etcompacter les voies pour

améliorer les conditions decirculation, selon KrsticRadovan, le directeur gé-néral de l’entreprise susci-tée. Jean-Fidèle Otandaulta expliqué que ces actionss’inscrivent "dans le cadre
du vaste de programme de
réhabilitation des voiries
urbaines initié par le chef
de l’Etat, en vue de soulager
un tant soit peu le quotidien
des populations".Sur ces tronçons, on parlede mille mètres cubes delatérite qu’il faudra fairevenir de Libreville. Cettepremière phase d’exécu-tion des travaux est senséouvrir la voie aux automo-bilistes, notamment lestransporteurs en commun.En attendant la deuxièmeétape qui consistera à lapose des pavés, voiremême du bitume et des ca-naux d’évacuation d’eau.

Les voies secondaires en cours de réhabilitation
Infrastructures routières/Deuxième arrondissement
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En ce moment, les engins de la société Soco-TP
sont en train de reprofiler les voies dégradées.
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Jean-Fidèle Otandault s'entretenant avec le patron de l'entreprise adjudicataire.
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La visite de certaines voies de communication avec les riverains a témoigné
l'adhésion de ces derniers à l'initiative.
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«FINIES les distances infer-
nales pour se procurer de
l’eau potable, merci Mme la
présidente». C’est ainsi ques’est exprimée ÉmilienneMwentchouwa, la chefd’Odimba, dans le cantonOcéan, en s’adressant àLucie Daker Akendengue,présidente du Conseil dé-partemental de Bendjé,venue à la tête d’une fortedélégation procéder à lamise en route du châteaud’eau longtemps espérépar les villageois.En juin dernier, MmeDaker Akendengue avaitinauguré, dans le cantonLac Anengue, un châteaud’eau à l’île Ikogwé com-munément appelée «l’îledes pêcheurs», un autre àIssinga. Ce, dans le cadredu programme de dévelop-

pement de l’hydrauliquevillageoise entamé depuisson arrivée à la tête de lacollectivité locale précitée.Ce jour-là, elle avait promiscontinuer ce programmeen apportant l’eau potablelà où elle était attendue,conformément aux enga-gements annoncés lors desa prise de fonction. Desengagements pris après lalecture du rapport rédigé

par la commission ad hocqu’elle avait mise en placepour faire un état des lieuxdes infrastructures dontelle avait hérité.Une commission où étaientreprésentées toutes lesforces politiques présentesau sein du Conseil. Au vududit rapport révélantl’état de délabrementavancé des infrastructuresen manque d’entretien de-

puis de nombreuses an-nées, elle a bâti un pro-gramme en vue de leurréhabilitation. Il s’agissaitessentiellement des écoles,des internats, des bâti-ments administratifs et desdispensaires. A ce grandchantier de réfection, elle adonc ajouté l’hydrauliquevillageoise et l’électrifica-tion.Quoique ne disposant pas

de budget d’investisse-ment, pour ne pas dire debudget du tout, du faitd’une fronde au sein del’institution qui a eu pourconséquence le refus desconseillers départemen-taux de voter les différentsbudgets qui leur étaientsoumis, elle doit au-jourd’hui s’ingénier à mo-biliser les ressourcesnécessaires à la poursuite

des actions de développe-ment afin de répondre auxattentes des populationsqui sont nombreuses.Odimba, après une longueattente, dispose désormaisd’un château d’eau d’unecapacité de cinq mètrescubes et de neuf pointsd’eau. Ceux-ci fourniront leprécieux liquide à la cen-taine d’habitants qui y vitpendant la période des va-cances, en attendant l’arri-vée prochaine des élèves etdes enseignants car lacontrée dispose d’uneécole et d’un internat.Il reste à Lucie DakerAkendengue et à sonéquipe de mobiliser denouvelles ressources pourla poursuite du pro-gramme. Car, elle n’en dé-mord pas : «Je ne baisserai
pas les bras. Je continuerai,
dans la sérénité, la mise en
œuvre du programme de
développement pour lequel
les populations nous ont fait
confiance».

Odimba a enfin son château d’eau
Infrastructures communautaires
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L’eau était attendue depuis longtemps à Odimba.
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Lucie Daker Akendengue appréciant l'arrivée de
l'eau potable dans la localité.
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